
(1) Ernest ROCH, Clerc de Notaire et secrétaire de la Société Historique Régionale de Villers-Cotterêts, donne lecture le 11 février 1906,  
d'un mémoire dont il est l'auteur :  les Hôtelleries Cotteréziennes aux XVIIe et XVIIIe siécles, sur la base duquel nous avons conçu ce document. 

Le Lion d'Or 

 

6 L’HOSTELLERYE DU LION D’OR ci-devant LION-ROUGE E.ROCH 1906 (1) 

Pages 20 à 23  

 

Alexandre 
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d’Orléans   

 

Références 
Culinaires  

Adresse actuelle 

 

12, 14 Rue du Général Leclerc 

Usage actuel 

Agence Immobilière de la Forêt 

Localisation historique 

… à l'endroit de la rue de Largny où l'on ne 
voit plus aujourd'hui (1906) qu'une grande 
maison bourgeoise (Moulon-Chrétien), 
quelques remises et un jardinet. 
 

 

 

Du vivant d’Alexandre Dumas  De Henri IV à Louis XVI : 
- l’Hôtellerie a appartenu aux familles Le Francq, Musnier, Du 
Fresne, Launois, Maugras. 
- En 1722 Le Lion-Rouge devient le Lion-d’Or à l'occasion du 
passage de S. M. Louis XV, notre sire, allant à son sacre. 
- En 1788 Philippe-Joseph, duc d'Orléans, se rend acquéreur de 
l’hôtellerie pour son projet de construction d’un nouvel Hôtel de 
ville. 
- 1906 Jardins, remises et établissement de M. Poteau, 
menuisier.  

Du temps des Relais de Postes 
 

Du temps du chemin de fer  
Paris – Villers Cotterêts 

 

 

 

 

 

 

https://shrvc.org/shrvc/intra/livres_numerises/bulletins_shrvc/chapitres/tome_02/tome_002_page_020.pdf
https://fr.wikipedia.org/wiki/Louis-Philippe_d%27Orl%C3%A9ans_(1747-1793)
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Le Lion d'Or 

 

Quant à sa célébrité quasi-démoniaque, elle lui venait d'un puits magnifique creusé au beau milieu de l'une 
des cours de l'hostellerye. Le Prieur Carlier - lui-même - en parle dans son Histoire du duché de Valois : « La 
plupart des habitants du bourg, dit-il, estant dépourvus de baromètre, venaient consulter le puits de 
l'hostellerye, infaillible pour annoncer les divers changements de temps. A chaque approche des variations 
de l'atmosphère, le puits hurlait et se lamentait extraordinairement ». 

Ajoutons, tout de suite, qu'un auteur moderne (Héricart de Thury, cité par notre concitoyen Alexandre 
Michaux) explique que ces bruits insolites « devaient être produits par le sifflement des vents qui parvenaient 
à ce puits, au moyen des fentes ou lézardes de la masse calcaire, en escarpement dans la vallée Trouillard ». 
Ce puits-réclame, qui - par suite d'alignement - se trouve aujourd'hui dans la rue Neuve, a été vouté il y a 
très longtemps. 
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https://fr.wikipedia.org/wiki/Claude_Carlier
https://fr.wikipedia.org/wiki/Louis-%C3%89tienne_H%C3%A9ricart_de_Thury

